


Editorial à deux voix
A la fin du mois de mars, nous avons célébré discrètement un bel anniversaire : cinq ans- un 
lustre- d’activités culturelles au Château. Loin des lustres de Versailles, aux mille pende-
loques scintillantes, notre lustre rayonne modestement dans son coin du Chablais mais 
attire un public de plus en plus varié.

La saison 2008-2009 a été riche en activités diverses. Elle a commencé en mai par une 
superbe exposition de photos d’insectes et de papillons de P.A. Pichard. Ont suivi en juin les 
peintures de G. Boskase, dont la luminosité a été appréciée.

Le 30 août, ce fut la fête au Château, pour les 25 ans de l’Association : un quatuor de 
cuivres, des fables d’Anouilh et une délicieuse collation maison. Pour cette soirée excep-
tionnelle, la salle des quatre-vents était pleine et l’ambiance très chaleureuse. 

Les six mercredis du Château ont été consacrés soit à la musique (chansons et orgue 
de Barbarie, musique folklorique suisse, musique celtique) soit à des conférences, sur les 
perles d’Afrique, le travail et le vieillissement de la population et finalement les plantes 
comestibles et médicinales de la région.

Lors de l’assemblée générale de novembre, A. Devanthéry nous a présenté un passionnant 
exposé sur les guides de voyage et le Chablais, parlant au passage des dragons des Alpes 
que vous allez retrouver avec illustrations et détails dans les pages centrales de ce bul-
letin.

Grâce au dévouement du comité et à la fidélité des membres de l’Association, notre Châ-
teau devient un petit phare culturel qui rayonnera de plus belle lors de la saison 2009-
2010, dont vous découvrirez le programme en page 8..

Mireille Jemelin, présidente de l’Association

Après une fructueuse recherche de fonds, heureusement effectuée avant la crise finan-
cière, voici le moment de réaliser la troisième étape de la restauration interne du château : 
soit la protection des crépis du XIIIème siècle, la pose de deux dalles de 70 m2 sur la partie 
sud du bâtiment et la rénovation des escaliers à l’italienne à l’ouest de la bâtisse. En 
outre, ces travaux rigidifieront définitivement la structure de l’édifice et nous permettront 
d’enlever les câbles de consolidation des murs, posés en 1989. 

Prévus ce printemps, les travaux nous permettront d’offrir au moins deux étages de vo-
lumes bruts propices à rassembler notre communauté « à la chotte » pour des activités 
culturelles ou festives.  C’est notamment un souhait du comité du Millésime boyard (aupa-
ravant : Fête du Pain et du Vin).

Après cette étape, nous devrons encore trouver des ressources pour meubler ces volumes 
avec un minimum de confort et/ou restaurer la grande cheminée au 1er étage . Ainsi, nous 
pourrons continuer notre effort de restauration afin de répondre aux vœux de notre com-
munauté.

Que de chemin parcouru en vingt ans pour changer la perception de la maison-forte de 
1988 avec son toit enfoncé et ses garages attenants !  

André Fiaux, président de la Fondation






